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dans notre parallelogramme. C'est ainsi qu'en nous laissant enlrainer
ä nous etendre, nous finirions par atteindre des proportions qui
dispersem nos forces et ne permettent plus une concentration et une
defense efficace.

Une seconde objection est que notre triangle central n'est pas central

du tout, puisqu'il touche presque ä la frontiere au Griess. Nous

avons entendu par central, non pas ä egale distance de toutes les

frontieres, mais ä egales etapes; c'esl lä le point important dont nous

avons fait ressortir les avantages. Mais, d'abord le Griess n'est pas un
beau passage; puis le Val Formazza qui y conduit est une longue lange
de territoire italien, resserree entre le Valais et le Tessin. L'occupation

du Valais et de Gondo, d'une part, du Val Mazzia et de Locarno
de l'autre doivent suffire pour empöcher l'ennemi de remonter Iran-
quillement cette valiee. II devra s'assurer de sa droite et de sa gauche
et n'enverra pas un homme au Griess avant d'avoir opere sur le Simplon

et le St-Gothard. C'est absolument comme si notre frontiere
s'ölendait jusqu'ä Domo. Enfin la haute chaine de montagnes qui
nous defend de ce cötö nous rend aussi forts que bien des lieues
de pays. (A suivre.)

GUERRE D'AMERIQUE (').

Les derniers courriers n'ont apporte aucune nouvelle militaire
importante. Sur le Potomac, oü doivent se passer les evenements deci-
sifs, les deux armees sont en Observation depuis la journöe de Sharpsburg,

et il serait meme question de part et d'autre d'y prendre les

quartiers d'hiver. Le fait est qu'un grand nombre d'officiers
generaux et superieurs de Tarmee federale se trouvaient en permission
au Nord dans les premiers jours de ce mois, et les journaux de New-
York ne se faisaient pas faute de l'annoncer. Ainsi a-l-on appris que
le general Mc Clellan et son chef d'etat-major se trouvaient paisible-
ment au Continental-Hötel de Philadelphie, le 9 octobre, pour affaires

de famille, en meme temps que le general Summer et son etat-

(') En attendant que nous puissions fournir une carte convenable ä nos lecteurs,
nous leur tracons, page 3 ii, quelques lignes qui leur facilituront l'intelligence de nos
derniers bulletins et de celui de ce numero. Les lignes pleines representent approxi-
mativement la direction des cours d'eau. La ligne ä trait horizontale est la frontiöre

entre le Maryland el la Pensylvanie; celle verticale un chemin de fer. Ajou-
lons que lu Polomac sert de frontiere entre lu Maryland ut la Virginie. Hancock est
au coude du Potomac, un amont du Harpers-Ferry; Williamsport i lieuus un dus-

sous.
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major apparaissaient ä New-York. On apprend aussi que les renforts
de nouvelle levee s'achemincnt peu ä peu sur Washington. En verite
les espions de Tarmee du Sud trouvent leur besogne toute faite dans

la presse du Nord, et le Courrier des Etats-Unis, qui peut sc vantcr
de faire en plein New-York un adroit metier d'cspion et d'agent se-

cessionniste, se trouve presque distance par la bavarde bonhomie de

nombreux confreres qui pretendent etre plus « loyaux » que lui.
Le general Lee aura-t-il öte prevenu de celte pause de Tarmee

föderale, ou aura-t-il decouvert lui-meme quelque negligence dans

son service de sürete le long du Potomac? Les deux sont possibles,

quoiqu'il en soit, il donna l'ordre au general de cavalerie Stuart de

faire une pointe dans le Maryland et dans la Pensylvanie, qui a ete

merveilleusement executee. Ce genöral, le meme qui au mois de

juin dernier tourna tout autour de Tarmee federale ä Wilhehouse
et sur le Chickahominy, repela ici, et dans des circonstances bien

plus difficiles, la meme hardie evolution. Avec 2500 chevaux et une
batterie, il franchit le Potomac au gue n° 5, entre Hancok et Wiliam-

sport, le 10 octobre, ä 5 heures du matin, se glissa entre deux corps
de la droite des Federaux, piqua droit au nord, arriva ä Mcrcesburg,
en Pensylvanie, puis ä Chambersburg, oü il (it une razzia dans les

regles; tourna de lä ä droite sur Getlysburg, se rabatlitvers Frederick-

town, et vint repasser le Potomac le 11 au soir, en aval de Harper's-
Ferry, vers les bouches du Monocacy, cn n'ayant perdu que qualre
hommes. Ces vaillants eavaliers, qui n'ont de comparable que les
meilleurs Cosaques de 1812, ont fail 33 lieues en 36 heures, ont
tourne toul autour d'une armee de 120,000 hommes, ont detruit sur
ses derrieres le chemin de fer Baltimore-Ohio ä Monrovia, et recueilli
en Pensylvanie un hutin d'un millier de chevaux avec de nombreux
eflets d'habillement et d'equipement. Leur dessein ötait encore de

brüler les magasins de Fredericktown, mais Stuart jugea qu'il n'en
aurait pas le temps. Le 11 au matin, en effet, toute Tarmee federale
ötait döjä en emoi, et le general Mc Clellan, aecouru de Philadelphie,
avait donne tous les ordres pour fermer Ia retraite ä Taudacieuse
colonne. Celle-ci avait cependant Tavance, et Pleasanton, lance ä sa

poursuite, ne put que saluer de quelques boulets les derniers pelotons

qui franchissnient le Potomac, se dirigeant vers Leesburg, en

Virginie. On sc tiendrait volontiers chapeau bas devant de tels braves
Le quartier-general föderal est maintenant ä Harper's-Ferry. Celui

des confederes de Lee ä Winchester. Une autre armee confederee

sous Johnston est sur le Rapahanock, ayant en face d'elle Sigel et

Ileintzelmann, sous les ordres directs de Banks, avances jusqu'au
Bull-Run.
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Dans l'Ouest, une nouvelle balaille a eu lieu ä Corinthe, les 4, 5,

6 octobre, entre le gönöral föderal Rosencrantz et les corps confederes
Van Dorn, Price et Willipigue. Ceux-ci, qui cherchaient ä reprendre
la ville, ont ete repousses, sans autre resultat marquant qu'une grande
consommation de cartouches.

Le 8 et le 9 octobre, une bataille a ete Iivröe en Kentucky, ä Per-

ryville, entre le general unionisle Buell, et le confedere Bragg, qui,
comme d'habitude, n'a rien donne de decisif; des deux cötös on s'al-
tribue la victoire, et Ton a fait environ deux mille hommes de perte.

Pour le moment les Operations militaires, surtout. dans le Nord,
se ressentent de Tagitation politique clcctorale. Deux partis ardents

y sont aux prises ä l'occasion de la nomination des gouverneurs
d'Etat, un parti dit democratique, qui ne veut pas entendre parier
de la question de Tesclavage dans le conflit actuel, et qui fait de

Topposition au President, et un parti dit republicain, se divisant lui-
meme en plusieurs nuances et qui veut poursuivre la guerre avec
toules les consequenees, sans couvrir d'une ögide de securite la

propriete esclavagiste de ses ennemis.
La proclamation de M. Lincoln, ömaneipant les esclaves des,

belligerants des le 1er janvier, a provoque'.dans lc Sud de vives coleres

et de cruelles represailles, ce qui prouve mieux que tout ce qu'on a

pu dire, que c'est bien la question de Tesclavage qui esl le fondement
et la base de la grande lutte qui dechire TAmcrique.

— L'ordre du jour suivant a ete adresse par lc general Mc Celllan
ä ses troupes apres la bataille d'Antietam.

Quartier-general prös Sharpsbourg, 3 octobre 1862.

Lu gönöral commandant adresse ses fölicilations ä l'armee sous ses ordres pour
les victoires remportöes par leur bravoure aux actions de South Mountain et

d'Antietam. La brillante conduite des corps Beno et Hooker sous Burnside ä Tur-
ner's Gap, et celle du corps Franklin ä la passe de Crampton, oü, en face d'un
ennemi fort par sa position et l'opiniätretö de sa rösistance, ils ont empoitö les

hauteurs et fraye lc chemin ä la marche de l'armöe, leur ont conquis Tadmiration

de leurs freres d'armes.
Dans la memorable bataille d'Antietam, nous avons baltu Tarmee nombreuse et

forte de Tennemi, apres un engagement acharnö et remarquable par sa duröe et

le carnage qu'il a coütö. La bravoure constante des troupes du Hooker, de Mans-
ficld et de Sumner, l'audacieuse valeur de Franklin ä droite, le ferme courage de

Burnside ä gauche, et les charges vigoureuses de Porter et Pleasanton, sonl un
brillant spectacle pour nos compatriotes, dont le coeur sera rempli d'orgueil et

d'enthousiasme.

Quatorze canons, trente-neuf drapeaux, quinze mille fusils et prös de six mille
captifs pris ä Tennemi, voilä la preuve de notre complet triomphe. Le pays recon-
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naissanl remerciera cetle noble armöe de ses exploils, qui onl sauve les loyaux
Etats de l'Est des ravages de Tenvahisseur el Tont repousse de leurs frontieres.

Tout en nous röjouissant des victoires qui, gräce aux benödictions de Dieu,
onl couronne nos efforts, churissons la memoire de nos braves camarades tombös

sur le champ de bataille, martyrs de la cause de leur pays. Leurs noms seront

graves dans le coeur du peuple.
Geo. B. Mc Clellan.

Le 2 octobre, le general Lee a adresse ä ses troupes l'ordre du jour
dont voici le texte:

En passant en revue les exploils de Tarmee pendant la campagne actuelle le

commandant gönöral ne peut retenir l'expression de son admiration pour Tindomp-
table courage qu'elle a döployö sur les champs de bataille, pour sa patience ä sup-

porter les privations et les diflicullös des marches.

Depuis vos grandes victoires autour de Richmond, vous avez battu Tennemi ä

Cedar Mountain vous Tavez chasse des bords du Rapahannock ; apres une lulle
de trois jours, vous Tavez enfin vaincu dans les champs de Manassas, et vous
Tavez force ä chercher un abri dans ses fortifications autour de sa capitale.

Sans une halte, sans un repos, vous avez traverse le Potomac, vous avez

empörte les hauteurs de Harper's Ferry, vous avez fait plus du onzc mille soldats

prisonniers, pris plus de soixanle-dix piöces d'artillerie, tous leurs fusils et loules
leurs munilions de guerre.

Tandis qu'un corps d'armöe se couvrait ainsi de gloire, l'autre assurait son succes

en arrelant ä Boonsboro les armöes combinöes de Tennemi, qui s'avaneail sous

les ordres de son genöral favori au secours de ses camarades assieges.

Sur le champ de bataille de Sharpsburg, au moins införieurs en nombre d'un
tiers ä vos adversaires, vous avez rösislö depuis Taurore jusqu'au coucher du soleil
ä leur armöe tout entiöre, vous avez repousse toutes les attaques sur toute la ligne,
qui n'avait pas moins de quatre milles d'etendue.

Vous avez ötö sur pied tout lc jour suivant, pour renouvcler la bitte sur lo

meme terrain, et le lendemain seulement vous vous etes retires sans ötre inquiötös
ä travers le Potomac.

Deux tentatives, faites par Tennemi dans la suite pour vous suivre au-delä de

la riviöre, ont abouti ä sa complöte deconfiture. et deux fois il a ötö repousse
avec perte.

Pour de pareils exploits, il faut bien de la valeur et bien du patriotisme. L'his-
toire conserve la memoire de peu d'exemples d'une grandeur d'äme et d'une abne-

gation plus grandes que celles dont cetle armöe a fait preuve. Le prösidenl me

charge de vous remercier au nom des Elats-Confedörös pour Timmorlel öclat que
vous avez fait rejaillir sur nos armes.

Mais si vous avez fait beaucoup, il vous reste beaucoup plus encore ä accomplir.
L'ennemi nous menace de nouveau d'une invasion, et c'est vers votre courage et

votre patriotisme öprouvös, que le pays tourne les yeux avec confiance pour sa

delivrance et son salut. Vos exploits passes me donnent la certitudeque cette
confiance n'est pas mal placöe.

Signö : Robert E. Lee.



— 544

NORD.

PENSYLVANIE.

Chambersburp.

¦ Baltimore.

MARYLAND.

Harpers-Kerry.
WASHINGTON.

Alexandrie.

Aldie. • Fairfax. »

Salem.» Manassas. ¦;

Warrenton. ¦ Brislow.

Fredericksbourj.

Potomac R.

Rapahanok R.

to
a

VIRGIN;

West

/ E.

Poinl.« York R.

8*

RICHMOND.«

James R.


	Guerre d'Amérique

